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golay-immobilier.ch

Grand-Chêne 2
1003 Lausanne
Tél. 021 341 01 01

Service location :
Tél. 021 341 01 10

Conseil immobilier
Gérance et rénovation d’immeubles
Courtage

ACTIFS AU COEUR 
DE VOTRE RÉGION

ÉLAGAGE
GÉNIE

FORESTIER
BOIS-ENERGIE

TRANSPORT
STABILISATION

BIOLOGIQUE
TRAVAUX

FORESTIERS

www.danielruch.ch
021 903 37 27

1084 Carrouge(VD)
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Bettems frères S.A.
Chemin de la Crausaz 3

1173 Féchy
021 808 53 54

www.cavedelacrausaz.ch
Ouvert du lundi au samedi

Cave de la Crausaz 
 Féchy AOC La Côte
CHF 8.70 la bouteille

Offre spéciale carton de dégustation

5 x 70 cl.   
Cave de la Crausaz Féchy
Féchy AOC La Côte CHF 43.50

5 x 70 cl. 
Cave de la Crausaz rouge
Les Bourrons, assemblage CHF 43.50

5 x 70 cl. 
Rosé La Crausaline 
Pinot Noir CHF 45.00

Prix du carton CHF 132.00

Je commande_________carton(s) de dégustation livré(s) 
à mon domicile pour la somme de 132.00 par carton 
(uniquement en Suisse). Frais de livraison offerts
Nom :  

___________________________________________________________________

Prénom : 

___________________________________________________________________

Rue : 

___________________________________________________________________

NP/lieu : 

___________________________________________________________________

Tél.  

___________________________________________________________________

Signature :  

_______________________________________________________________

CDLSous réserve de changements
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L’EDITO 
par Coryne Eckert

Présidente du CDL 

Les Jeunesses campagnardes, 

un tremplin pour l’avenir!

Dans le dossier de ce numéro, vous allez peut-être être surpris 
du choix du sujet traité, car la majorité d’entre vous ne se sentira 
peut-être pas concernée; vous avez largement dépassé les 15 ans 
minimum requis et que vous n’êtes plus célibataire pour y être  
admis. Mais une chose est certaine : vous avez terminé votre  
scolarité obligatoire. Alors direction les campagnes vaudoises à  
la rencontre de ces Jeunesses campagnardes, peu ou mal connues 
dans nos cités, à qui nous avons ouvert nos colonnes pour vous 
donner un air de fraîcheur et d’optimisme. 
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L’EDITO

Quatre personnalités se sont prêtées au jeu pour nous transmettre leur 
passion, leurs expériences, leur motivation et leurs défis à venir. Qu’ils 

soient d’anciens ou nouveaux présidents de la faîtière, présidente d’une so-
ciété locale de Jeunesses, les mots convergent tous dans la même direction 
que nous pourrions résumer en quelques mots : faire partie d’une Jeunesse 
- une sacrée école de vie. Et parmi les 8000 membres tous bénévoles de cette 
Fédé, nous en retrouverons assurément certains ou certaines à occuper des 
fonctions politiques au niveau communal, cantonal et pourquoi pas fédéral. 
Alors un immense bravo pour leur engagement et longue vie à la Fédération 
Vaudoise des Jeunesses campagnardes  !

Poursuivons maintenant le sommaire de ce numéro avec quelques événe-
ments-phares de ce printemps. Trois dates à noter en gras dans votre agen-
da qu’il soit encore papier !!! ou numérique, l’important réside dans le fait que 
vous soyez des nôtres.

Outre les apéritifs dans notre vigne à Chardonne qui reprendront le samedi 
3 mai, nous vous convions le mercredi 21 mai à une conférence exception-
nelle à l’Hôtel Mirabeau donnée par Monsieur Gilles Kepel, l’un des meilleurs 
spécialistes du monde arabe. Il fut l’un des premiers à avertir des dangers de 
l’islamisme militant et du djihadisme.  Il viendra nous dévoiler sa perception 
sur notre planète si agitée et peut-être mieux comprendre ce monde qui nous 
entoure. Une manière pour votre Cercle de célébrer à notre façon la fin du pre-
mier quart du XXIème siècle. 

Et deux autres rendez-vous vous attendent encore en juin. Le premier, direc-
tion Oron et la visite de son Château le mardi 24 juin. Cette forteresse du 
Moyen-Âge cache un magnifique appartement du 18ème siècle, maintenu dans 
son jus. La vaisselle précieuse, les meubles, les tableaux, l’ancienne cuisine qui 
montrent comment une famille noble vivait dans un château à cette époque. 
Sans oublier la montée au donjon et le parcours du chemin de ronde pour sur-
veiller les alentours. Et le clou de cette visite revient à la célèbre bibliothèque 
avec ses 18’000 livres que nous aurons tout loisir de découvrir.

Quant à notre second rendez-vous, le samedi 28 juin, nous ne vous menons 
pas en bateau… mais en train avec le Golden Pass depuis Montreux pour une 
traversée jusqu’au cœur des Alpes bernoises. Des panoramas saisissants tels 
que les montagnes du Pays d’Enhaut jusqu’à Gstaad pour partager un délicieux 
repas dans un restaurant typique de la région. Et sur le retour, vous aurez gardé 
une petite place pour quelques douceurs chocolatées à déguster à la fameuse 
chocolaterie Cailler à Broc.

Voilà le programme que nous vous avons concocté pour ce printemps et nous 
espérons que vous répondrez présents à l’une ou l’autre de ces propositions. 
C’est toujours un plaisir pour nous de vous faire découvrir ou redécouvrir des 
pépites de nos régions. 

Alors à très vite et vive le printemps !



VENTILATION - CLIMATISATION
RÉCUPÉRATION D'ÉNERGIE

Route de Montpreveyres 21
CH-1080 Les Cullayes

Tél: +41 21 903 35 22
mail: info@variovent.ch

www.variovent.ch
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LE RENDEZ-VOUS 
par Olivier Duvoisin

Commission culture

À la recherche 		         	des chevaliers érudits  
            	au Château d’Oron

Nom:

Prénom:

Téléphone:

Adresse mail:

Nombre de personne(s):

Date:                    Signature:

Le 24 juin à 16h30, nous serons accueil-
lis par André Locher, président de l’Asso-
ciation pour la Conservation du Château 
d’Oron, qui nous dira tout ce qu’il faut 
savoir pour gérer un château.
	 Cette forteresse du Moyen-Âge cache 
un magnifique appartement du 18ème-

siècle, maintenu «dans son jus». La vais-
selle précieuse, les meubles, les tableaux, 
l’ancienne cuisine vous montreront com-
ment une famille noble vivait dans un 
château. La montée au donjon et le par-
cours du chemin de ronde vous permet-
tront de surveiller les alentours.
	 Le clou de votre visite sera la célèbre 
bibliothèque avec ses 18’000 livres.

Un apéritif suivra au  
Café de la Chavanne à Oron.

Pratique:
	les voitures peuvent se garer au Château
 	 le train de Lausanne (départ, voie 70 à 15h49,
	 arrivée à 16h15) s’arrête à la gare d’Oron à 	
	 350 mètres du Château.
	limitation à max. 25 personnes
	Inscription obligatoire jusqu’au 17 juin
•	 par courriel: inscription@cercle-democratique.org
•	 par bulletin d’inscription à retourner 		
	 par courrier postal à l’adresse suivante:
	 C. Clerc, Ch. de Pierrefleur 11, 1004 Lausanne

✂

MARDI 24 JUIN 2025



Le Mont-sur-Lausanne | www.grouxsa.ch

Nous
donnons
vie 
à vos 
imprimés

L’hôtel est un des trésors méconnus de la ville. 
Situé à seulement 400 mètres de la gare et du métro 

de Lausanne, desservi par l’arrêt de bus qui porte 
son nom. Cet hôtel 4 étoiles propose 75 chambres au 
calme inattendu. C’est un havre de paix insoupçonné.

Hôtel MiraBeau

Avenue de la Gare 31, 1003 Lausanne
+41 21 341 42 43

contact@mirabeau.ch - www.mirabeau.ch

CH – 1009 Pully
tél. +41 21 728 11 83
fax. +41 21 729 42 06
www.mayorsanitaire.ch
secretariat@mayorsanitaire.ch

Installations sanitaires 
Service dépannage
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Mercredi 21 mai 2025  
Hôtel Mirabeau 

19h00

Tout avait bien commencé, pourtant… 
L’humanité avait surmonté avec aisance 
le bug de l’An 2000. Plus de peur que de 
mal… On baignait dans la « mondialisa-
tion heureuse », la bourse et internet ou-
vraient des horizons inédits, la chute du 
Mur de Berlin semblait digérée… 
	 Puis tout a déraillé… Les attentats 
du 11 septembre, les réseaux sociaux qui 
ont bouleversé la politique, la crise éco-
logique qui a pris une ampleur jamais 
vue… Puis la crise financière de 2008, 
puis la crise des démocraties représen-
tatives, puis le triomphe des nouveaux 
extrémismes, puis une Chine qui se re-
ferme alors qu’on la croyait naïvement 
« occidentalisée », puis Trump, puis 
l’Ukraine, puis de nouveau Trump… Puis, 
puis, puis… Que sommes-nous devenus ? 
Notre « quête identitaire » se réduit-elle 
à un conflit éternel entre nation et genre, 
entre la liberté individuelle et celle d’un 
collectif qui se croit l’incarnation de la dé-
mocratie ?
	

	 Le CDL a souhaité célébrer à sa fa-
çon la fin du premier quart du XXIème 

siècle. Mais y a-t-il des raisons de  
«fêter » cet anniversaire, alors que le 
monde semble tombé dans l’errance ?
	 Pour marquer le « coup » assurément, 
mais voilà surtout l’occasion de réfléchir 
sur l’état du monde, sur ce que cache sa 
réalité actuelle, sur ce qui émerge. Com-
ment comprendre ce monde qui nous 
échappe ?
	 Pour nous y aider, le CDL aura la 
chance d’accueillir, le 21 mai prochain, 
Gilles Kepel, l’un des meilleurs spécia-
listes du monde arabe. Il fut l’un des 
premiers à avertir des dangers de l’isla-
misme militant et du djihadisme. Il vien-
dra nous dévoiler sa perception de notre 
planète si agitée, dans un échange animé 
par Jonas Follonier et Olivier Meuwly.

Nous vous attendons nombreux ! Inscriptions obliga-
toires jusqu’au 18 mai sur www.cercle-democratique.
org. Un apéritif dînatoire clôturera la soirée.

Le XXIème siècle fête ses 25 ans ! 

CONFÉRENCE  
EXCEPTIONNELLE 
de Gilles Kepel
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Le Golden Pass, 
         Gstaad et Broc

Samedi 28 juin 2025

SORTIE D’ÉTÉ

08h15	 Rendez-vous au parking du Vélodrome
08h30	 Départ en direction de Montreux

09h43 	 Départ avec le Golden Pass en direction de Gstaad. 	
	 Café et croissant à bord

Une traversée jusqu’au cœur des Alpes bernoises vous fera 
voir les paysages les plus grandioses de Suisse. Des panora-
mas saisissants tels que les montagnes du Pays d’Enhaut pour 
un pur moment de détente.

A 11h22, arrivée à Gstaad. Si vous le souhaitez, déplacement 
à pied jusqu’au restaurant Müli (env. 15 minutes à pied) en 
traversant la rue principale de la station. Sinon votre chauf-
feur vous attendra à la gare pour vous amener  
au restaurant. 

Après le repas, route en direction de Broc. Entrée et visite 
libre de la fameuse chocolaterie Cailler.

Puis départ pour le retour et arrivée à Lausanne vers 18h30
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CHF 90.- 
par personne

Payable sur le compte postal du Cercle 
Démocratique au moyen du code QR 
ci-dessous (qui peut être « flashé » par 
votre téléphone portable) avec l’appli-
cation de votre banque ou présenté au 
guichet de la poste pour paiement.

Sinon aux coordonnées  
postales suivantes:
Cercle démocratique 
1000 Lausanne
CH43 0900 0000 1000 0763 3

Inscription obligatoire: réponse 
jusqu’au jeudi 12 juin dernier délai
•	 par courriel: inscription@cercle- 
	 democratique.org
•	 par bulletin d’inscription à retourner 	
	 par courrier postal à l’adresse suivante:
	 Catherine Clerc, Ch. de Pierrefleur 11, 	
	 1004 Lausanne
Si vous avez le ½ tarif, veuillez l’indiquer lors de 
votre inscription

Nom: 

Prénom: 

Téléphone:  

E-mail: 

½ tarif: 
Nombre de personne(s):

Date: 

✂Bulletin d’inscription



36 NO 4 - NOVEMBRE 
2021

Place de la Riponne 1

1005 Lausanne

021 706 40 40

www.levaudois-sa.ch

7/7 jours | 7h-24h
Brasserie traditionnelle

Produits locaux de saison

Place de la Riponne 1

1005 Lausanne

021 706 40 40

www.levaudois-sa.ch

7/7 jours | 7h-24h
Brasserie traditionnelle

Produits locaux de saison

Machines-ServicesMachines-Services - Bernard Thonney
Vente et réparation de toutes 
marques de tondeuses, 
tronçonneuses, fraiseuses, 
scarificateurs, débroussailleuses, 
machines viticoles et communales. 

Route du Jorat 8 
1073 Mollie-Margot 
021 781 23 33 
079 310 56 66 
b.thonney@bluewin.ch 
www.machinesservices.com

Machines-Services

SICOSA SA - A votre service depuis 1955

Confiez 

l’administration 

de votre PPE, 

villa, immeuble 

à des professionnels

Avenue Recordon 32 bis – 1004 Lausanne
021  624 40 45 – info@sicosa.ch
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La FVJC naît en 1919, une année charnière. Ebranlée par la guerre 
mondiale dont les conséquences se sont faites sentir dans le quoti-
dien des Helvètes, la Suisse vit comme un traumatisme la grève 
générale de novembre 1918. Et notamment la partie paysanne de 
sa population. Accusée par la gauche d’avoir profité de cette pé-
riode pour s’enrichir sur le dos des citadins, elle s’estime trahie, 
alors qu’elle a dû céder animaux et hommes, mobilisés à la fron-
tière. 

Victime d’un exode rural aiguisé par 
les séductions de la ville, le monde 

agricole traverse de grandes mutations 
depuis la fin de XIXe siècle. Aussi, lorsque 
les élections fédérales sont régies pour 
la première fois selon le système propor-
tionnel, en 1919, n’est-ce pas seulement le 

parti socialiste qui va en bénéficier, en 
augmentant fortement le nombre de ses 
représentants à Berne, mais aussi un nou-
veau parti, né en 1917 à Zurich et en 1918 
à Berne : le parti agrarien, qui effectue 
une entrée fracassante sous la Coupole. 
Le parti (ancêtre de l’UDC), qui a pris un 

       Olivier Meuwly
      Vice-président du CDL

La FVJC.  
Une sociabilité 
paysanne contre 
l’exode rural

LeDossier
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siège aux radicaux au Conseil national, 
s’installera en 1921 dans notre canton. 
	 La fondation de ce parti n’a pas de lien 
avec celle des FVJC mais obéit au même 
réflexe de réaction de la part d’un monde 
agricole déstabilisé par une modernité 
qui regarde vers les villes. Son fondateur, 
Hector Bron (1898-1953), est étudiant, 
membre de la société d’étudiants Helvé-
tia, le bras académique d’un parti radical 
qui craint de voir ses membres paysans 
migrer vers le nouveau parti. Dénué de 
motif politique, Bron, futur vétérinaire à 
La Croix-sur-Lutry, conseiller communal 

et président du Grand Conseil en 1950, et 
son acolyte Paul Jaton, géomètre, ont un 
objectif social. 
	 Ils sont portés par la volonté de lutter 
contre cet exode rural dévastateur, un 
thème inscrit dans les statuts de l’orga-
nisation, de rendre l’univers de la terre 
attrayant pour les jeunes, de les détour-
ner d’un exil vers les cités prolétarisées. 
Le fossé villes-campagne se profile et la 
FVJC, fondée par un membre d’une socié-
té qui accueille depuis longtemps les fils 
des notables paysans du canton, entend 
le combler. 

Une école de  

               vie
Lucie Theurillat

Ancienne Présidente centrale de la FVJC (2022-2025)
architecte & illustratrice indépendante

Je me souviens du Giron du Nord 2018 
à Champagne que j’ai organisé avec ma 
jeunesse. Du moins, je me souviens de 
sa complexité. Des nuits trop courtes, 
des imprévus de dernière minute, des 
budgets à l’équilibre tendu, des doutes 
aussi. Beaucoup de remises en ques-
tion et de la frustration par moments, 
par manque de connaissances, car je 
n’avais que 20 ans et j’étais déjà Prési-
dente d’organisation.
	 Mais tout ceci s’est sans aucun doute 
transformé en expériences plus utiles 
qu’apprendre la trigonométrie à l’école 
obligatoire.

	 Puis, tout le reste, le gros morceau : ces 
moments de convivialité, de solidarité, où 
chacun tire à la même corde avec un seul 
objectif : atteindre l’apogée.
	 Car oui, après deux ans de travail bé-
névole, place à la manifestation. L’excita-
tion, les derniers réglages, la pression de 
voir arriver les premiers visiteurs, puis les 
25’000 suivants. Ensuite, une succession 
d’émotions : le stress, le soulagement, un 
mélange de fierté et d’épuisement abso-
lu. Et encore, une chose que personne ne 
pourra nous enlever en tant qu’organisa-
teur: une éternelle reconnaissance.
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Reconnaissance envers mes amis, ceux 
avec qui j’ai vécu cette aventure et re-
connaissance pour ces compétences ac-
quises. Comme si je venais de décrocher 
un bachelor en gestion de projet accéléré.  
	 C’est là que j’ai compris : les Jeunes- 
ses, ce n’est pas juste une histoire de 
bals et de bières. J’ai découvert ce que 
signifiait réellement «prendre des res-
ponsabilités». Parce que même organi-
ser un bal, ce n’est pas juste choisir un 
DJ et une déco sympa. C’est gérer un 
budget, coordonner une équipe, antici-
per les risques, dialoguer avec les auto-
rités... Et ça, quand tu as 16 ans à peine, 
c’est une sacrée école de vie.  

Du foulage de copeaux  
aux responsabilités :  

un parcours initiatique 
Mon entrée dans ce monde magique 
qu’est la FVJC remonte à mes 18 ans. 
J’avais un léger goût pour la sociabilité 
(mes copains me disaient «incapable de 
traverser une place à copeaux sans m’ar-
rêter tous les deux mètres pour discuter 
avec des jeunes des quatre coins du can-
ton»). Alors quand on m’a proposé de 
rejoindre le Comité central, j’ai dit oui, 
comme pour rendre à la Fédé ce qu’elle 
comptait m’offrir, sans le savoir encore, 
pendant 10 ans.
	 Secrétaire du Comité de la région du 
Nord. Un petit poste, me disais-je.  

C’était sans compter  
tout le reste

Une fois tombée dedans, impossible d’en 
sortir. Comité central, Bureau central en 
tant que Vice-présidente, puis en 2022, 
Présidente centrale de la FVJC… Chaque 
étape m’a appris des choses insoupçon-
nées.  

	 Oui, j’ai appris à conjuguer vie d’en-
trepreneuse indépendante, vie privée et 
vie associative, à survivre avec que peu 
d’heures de sommeil et à improviser des 
discours sous une cantine bondée. Mais 
pas que. J’ai appris à gérer une entreprise 
d’envergure. Un bateau contenant un co-
mité directeur à 30, plus de 100 bénévoles 
actifs à l’année, devant satisfaire l’entier 
des 8’000 membres de la FVJC. 
	 Savoir taper du poing sur la table pour 
défendre le point de vue d’une faîtière 
cantonale, alors que la veille, j’étais en-
core en baskets boueuses sur un terrain 
de volleyball au Giron pour défendre les 
couleurs de ma petite société.
	 Serrer la main à de grandes personna-
lités lors d’évènements, alors que la veille, 
j’avais assemblée de jeunesse, partageant 
pizza, rigolade et verre de l’amitié.
Gérer des conflits, négocier, inspirer, tout 
en restant fidèle à ce que l’on est.  
	 C’était intense, exigeant, parfois 
compliqué, mais incroyablement pas-
sionnant. Et j’attends impatiemment le 
moment de revivre de telles sensations, 
car la Fédé sort du lot et ces moments 
de vie sont rares. 

Des liens qui se tissent à jamais
Les Jeunesses, c’est aussi là où j’ai forgé 
mes amitiés les plus solides. Ces road-
trips aux quatre coins du canton, ces 
galères logistiques transformées en sou-
venirs légendaires. Ces fêtes. Ce partage, 
ce soutien face à la vie qui est parfois pas 
simple à gérer. Ces oreilles tendues, ces 
épaules sur lesquelles tu peux t’appuyer, 
une visseuse ou une bière à la main.
	 Les jeunesses m’ont permis de ren-
contrer mon conjoint. De travailler avec 
des collègues de travail bosseuses et 
inspirantes, toutes provenant du monde 
fédéré. Elles m’ont offerte un carnet 
d’adresses impressionnant me permet-
tant de m’épanouir pleinement dans  
mon travail.

LeDossier
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Un héritage  
à transmettre

Aujourd’hui, je regarde cette nou-
velle génération de jeunes qui pren- 
nent la relève avec un mélange de 
fierté et de nostalgie. Ils feront dif-
féremment, bien sûr, mais l’essence 
restera la même:  
Se rassembler, apprendre, se dépas-
ser, célébrer un peu trop tard dans 
la nuit…
	 Mais surtout, se sentir fier de soi.  
Fier de nous.
	 Les Jeunesses campagnardes ne 
sont pas juste une tradition vaudoise, 
elles sont un tremplin. Une fabrique 
de souvenirs et de compétences, une 
école du savoir-vivre et du faire-en-
semble. Une grande famille où l’on 
apprend que tout seul, on va peut-
être plus vite, mais qu’ensemble, on 
va toujours plus loin.  
	 Alors à la nouvelle génération, je 
leur dis: «Organisez, innovez et por-
tez cet héritage centenaire. Vous ne 
savez pas encore à quel point ça va 
vous marquer !»  

©
 F

V
JC
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 Au service de la jeunesse  
       et des traditions

Daniel Turin
Président central  
de la FVJC

LeDossier

Une aventure humaine 
 et formatrice

Prendre la présidence de la Fédé est un 
honneur autant qu’un défi. La FVJC in-
carne des valeurs fondamentales : amitié, 
respect, solidarité, traditions et progrès. 
Ce n’est pas qu’une simple association, 
c’est aussi une véritable école de vie où 
l’on apprend à gérer des équipes, à pren- 
dre des responsabilités, à travailler en 
équipe et à porter des projets ambitieux.  
	 Dans notre société en perpétuelle 
évolution, il est essentiel d’offrir aux 
jeunes un cadre dans lequel ils peuvent 
s’investir, se dépasser et tisser des liens 
forts. Les Jeunesses campagnardes ne 
sont pas seulement synonymes de fêtes 
et de rencontres, elles sont aussi un mo-
teur de développement personnel et col-
lectif.

Un rôle central dans  
nos régions et villages

Les Jeunesses jouent un rôle crucial dans 
la vie de nos communes et campagnes. 
Elles dynamisent nos régions en organi-
sant des événements majeurs, tels que 
des girons, qui rassemblent des milliers 
de personnes tout comme des fêtes de 
villages qui permettent à nos Anciens et 
concitoyens de se rassembler. Ces mani-
festations nécessitent une organisation 
rigoureuse et une logistique bien huilée, 
orchestrées par des bénévoles passion-
nés. À travers ces expériences, les jeunes 
acquièrent des compétences précieuses 
en gestion, communication et leadership, 
qui leur serviront tout au long de leur vie.
De plus, les jeunesses sont un trait 
d’union entre les générations. Elles as-
surent la transmission des traditions lo-
cales et favorisent un esprit de conviviali-
té et d’entraide. Dans un monde où le lien 
social tend à s’étioler, elles constituent un 
rempart contre l’individualisme.

Une Fédération qui évolue  
et pérennise les actions des 

Jeunesses
Le rôle de la FVJC est d’accompagner les 
Jeunesses et leurs organisateurs pour as-
surer la pérennité de leurs actions. Elle 
est un point de référence, garantissant la 
transmission des savoirs et facilitant la 



212 05/2025

	

mise en place de projets toujours plus 
ambitieux. Grâce à un réseau solide et à 
un dialogue constant avec les autorités 
cantonales, la FVJC agit comme un sou-
tien actif pour les comités et les béné-
voles. Son objectif est de faciliter l’organi-
sation, de conseiller, et d’aider à la 
formation des futurs responsables afin 
que chaque génération puisse bénéficier 
d’un encadrement optimal. De plus, elle 
veille à l’adaptation des Jeunesses aux 
évolutions sociétales et aux attentes des 
jeunes d’aujourd’hui, en intégrant par 
exemple des initiatives visant à favoriser 
l’inclusivité et le développement durable 
dans les manifestations.
	 En tant que président central, mon 
ambition n’est pas de révolutionner les 
Jeunesses, mais de les accompagner 
dans leur évolution. Plusieurs enjeux me 
tiennent particulièrement à cœur. Tout 
d’abord, je souhaite améliorer l’accessibi-
lité de nos places de fêtes afin que chaque 
personne, quelle que soit sa mobilité, 
puisse pleinement profiter de nos événe-
ments. Ensuite, je veux renforcer la parti-
cipation active de nos membres dans les 

décisions et actions de la Fédération, car 
ce sont eux qui en assurent la pérennité 
et l’évolution. Enfin, nous devons veiller à 
consolider l’organisation de nos manifes-
tations, en mettant un accent particulier 
sur le bénévolat et la sécurité, notam-
ment lors des phases de montage et de 
démontage.

Une jeunesse engagée,  
un avenir prometteur

Loin des clichés, les Jeunesses campa-
gnardes sont une véritable force pour 
notre canton. Elles incarnent une jeu-
nesse dynamique, responsable et soli-
daire. Chaque membre, chaque comité, 
chaque bénévole contribue à faire vivre 
cet esprit unique qui unit les générations 
et façonne l’avenir.
	 Aujourd’hui plus que jamais, nous 
devons soutenir cet engagement et 
continuer à faire rayonner la FVJC. Car 
derrière chaque manifestation, chaque 
projet, il y a des jeunes qui grandissent, 
qui apprennent et qui bâtissent le futur 
de nos régions et de notre canton avec 
passion et détermination.
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À 16 ans, une fois l’école terminée 
(condition pour entrer dans la Jeu-

nesse), j’ai commencé à sortir avec mes 
amies. Rapidement, nous nous sommes 
tournées vers les Jeunesses campa-
gnardes, un milieu plus sécurisant que 
Lausanne et plus abordable financière-
ment. Très vite, je m’y suis sentie à ma 
place, et c’est là que mon «école de vie» 
a commencé.
	 Dans notre société, nous organisons 
trois grands événements, dont le plus im-
portant est notre première manifestation :  
un souper gambas à gogo sur deux soirs, 
accueillant environ 300 personnes par 
soir. Cet événement nous plonge directe-
ment dans l’univers de la Jeunesse : il faut 
gérer l’organisation, le stress, la pression 
et les nombreuses questions que l’on se 
pose.

	 En 2018, en tant que nouvelle, j’ai dû 
me faire une place parmi des membres 
qui se connaissaient depuis longtemps. 
Il était essentiel de montrer ma motiva-
tion pour faire perdurer la Jeunesse et 
ses traditions. J’ai donc rapidement pris 
mes marques, malgré mon apprentissage 
d’opticienne qui m’occupait les samedis.
	 Lors de l’assemblée générale de 2019, 
j’ai voulu m’investir davantage et ai déci-
dé de me présenter au comité. À 17 ans, 
après un an dans la Jeunesse, j’ai appris 
que le poste de 5e membre se libérait. 
Sans trop hésiter, je me suis lancée. Ce 
poste impliquait la gestion des inscrip-
tions aux sports et l’organisation d’un 
biathlon combinant water-polo et volley.
	 Très vite, j’ai trouvé ma place au sein 
du comité. Prendre des responsabilités 
aussi jeunes m’a fait énormément mûrir :  
il fallait prendre des décisions rapide-
ment, sans toujours avoir le temps d’y 
réfléchir longuement. J’ai exercé ce rôle 
pendant deux ans. En 2022, je ne savais 
pas si je voulais continuer, et d’autres per-

LeDossier

 S’investir, apprendre, 
              grandir: 
               mon expérience dans la Jeunesse

La Jeunesse est un milieu que je connais bien 
aujourd’hui, même s’il n’a pas toujours fait par-
tie de ma vie. Mes parents n’y ont jamais été 
impliqués lorsqu’ils étaient jeunes, donc je ne 
l’ai pas découvert dès l’enfance. Cependant, 
nous allions souvent aux soirées organisées par 
la Jeunesse du Mont.

       Nadège Devaud 
      Membre de la Jeunesse du  
      Mont-sur-Lausanne depuis 2018  
     et Présidente depuis 2025
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sonnes plus motivées se sont présentées, 
alors j’ai laissé ma place.
	 Mais en 2023, ne plus faire partie du 
comité m’a manqué. J’ai continué à aider 
le nouveau 5e membre et, naturellement, 
je me suis à nouveau présentée pour deux 
années avec un changement de poste 
entre les deux mandats.
	 Lors de l’AG 2025, notre président a 
annoncé qu’il ne souhaitait pas continuer. 
Je me suis alors posé une question : se-
rais-je une bonne présidente ? Les doutes 
se sont installés, notamment sur ma ca-
pacité d’être à la tête d’une société d’une 
trentaine de membres, âgés d’environ 20 
ans. Après en avoir discuté avec mon en-
tourage, la réponse s’est imposée : si je ne 

tentais pas, je le regretterais toute ma vie. 
Et c’est vrai. J’aime apprendre, rencontrer 
de nouvelles personnes et relever des  
défis.
	 Avec du recul, je me rends compte 
à quel point la Jeunesse m’a fait gran-
dir et gagner en maturité. Grâce à mon 
engagement, j’ai développé des com-
pétences que je n’aurais jamais pensé 
avoir, aussi bien sur le plan personnel 
que professionnel. Gérer des respon-
sabilités, organiser des événements, 
prendre des décisions et travailler en 
équipe m’ont appris énormément sur 
moi-même. Cela m’a prouvé que l’on est 
souvent capable de bien plus que ce que 
l’on imagine.

Yann Stucki
Entrepreneur, associé Swiss Creative,

administrateur Stucki Soudure S.A.

Un apprentissage 
entrepreneurial 
à haute valeur 
ajoutée

Pour moi, accéder à un poste à res-
ponsabilité au sein des Jeunesses 

campagnardes vaudoises vaut toutes 
les formations du monde. Les expé-
riences vécues vous permettent de 
développer et renforcer vos compé-
tences comme : l’esprit d’équipe, l’or-
ganisation, le leadership, la capacité 
d’adaptation et d’anticipation, l’inno-
vation ou encore la gestion des res-
sources humaines et financières. Tout  

 
 
 
 
cela offre un apprentissage entrepre-
neurial concret, à haute valeur ajoutée 
pour votre carrière professionnelle.
	 Un poste comme celui de Président 
cantonal (que j’ai eu le privilège d’occu-
per entre 2004 et 2007), vous appelle à  
gérer un bureau et un comité cantonal,  
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ainsi qu’une dizaine de commissions per-
manentes. Cela représente plus de 100 
personnes, entièrement bénévoles, que 
vous devez gérer, motiver, coordonner, 
superviser. Vous devez également intera-
gir avec de nombreux partenaires, privés 
ou institutionnels. Vos compétences en 
matière de tact, diplomatie, patience, ré-
silience ou encore gestion de conflits ne 
peuvent que s’optimiser.

La culture d’oser
Comme dans une entreprise, la Fédé 
permet de développer la culture d’oser 
et de faire des choses inédites. Comme 
par exemple, l’extraordinaire aventure 
d’Objectif Turin 2006, dans le cadre des 
Jeux Olympiques d’hiver, projet sportif 
et caritatif que nous avons monté avec 
vingt-cinq potes fédérés. Cinq étapes, 
sept sports différents pour relier Rouge-
mont au Musée Olympique en raquette 
et à vélo, de Lausanne à Sion en barque 
à rame, rollers et vélo, de Sion à Arolla en 
vélo et course à pied, de Arolla à Aoste 
en peau de phoque et en vélo et d’Aoste 
à Turin, en vélo et arrivée à la Maison 
Suisse en ski de fonds à roulette. Deux 
ans et demi de travail : une logistique de 
fou, une préparation sportive de dingue, 
l’établissement d’un budget conséquent, 
la recherche de sponsoring, l’élaboration 
d’un plan de communication, la création 
de projets marketing, de contacts avec 
le CIO, Swiss Olympic ou encore Valais 
Promotion qui gérait les maisons suisses 
sur site. Ça part souvent d’un délire, mais 
quand on dit qu’on va le faire, on le fait. 
Pour l’anecdote, c’est cette aventure qui 
a mis sur ma route une personne qui, 
très peu de temps après, m’a engagé à 
Crans-Montana Tourisme, entreprise 
pour laquelle j’ai travaillé durant 4 ans et 
qui m’a offert une expérience profession-
nelle et personnelle hors du commun.

L’état d’esprit fédéré est unique,  
c’est un patrimoine

De mon côté, je suis né au sein d’une fa-
mille d’entrepreneurs. Mes parents ont 
créé Stucki Soudure en 1981 ( je suis éga-
lement administrateur de cette société 
depuis 2019). Entre mes activités au sein 
de la Fédé et baignant dans l’entreprena-
riat grâce à mes parents, j’étais peut-être 
prédestiné à créer ma propre entreprise. 
Avec Landry Pahud un ancien de la Jeu-
nesse de Poliez-Pittet et Michaël Brülhart 
de la Jeunesse de Bioley-Orjulaz, nous 
avons créé en 2018 la Société Swiss Crea-
tive, basée à Echallens, qui offre des ser-
vices en matière de communication et 
développement de projets. Le dénomina-
teur commun entre nous trois est l’état 
d’esprit fédéré. Nous cultivons les mêmes 
valeurs qui reposent sur l’amitié, le plai-
sir au travail, le respect, la culture du défi, 
la bienveillance ou encore une qualité de 
service de haut niveau. 
	 La FVJC a la faculté de créer des po-
lyvalents, des rassembleurs, des motivés 
qui s’engagent pour la collectivité et qui 
apprécient se lever le matin pour faire 
avancer les choses, de mettre en place 
des projets entouré de personnes qui par-
tagent les mêmes valeurs que les leurs.
	 Ainsi, ce n’est pas une surprise que 
de retrouver de nombreux fédérés à la 
tête de postes à responsabilité : conseils 
communaux, municipalités de localités, 
associations sportives ou culturelles, ins-
titutions publiques ou encore entreprises 
privées.
	 Je suis extrêmement reconnaissant 
d’avoir fait partie (et de faire encore 
partie en tant qu’Ancien) de la FVJC. Non 
seulement pour les souvenirs extraor-
dinaires, les rires, les solides amitiés 
qui perdurent, mais pour toutes les va-
leurs qu’elle m’a transmises. L’état d’es-
prit des Jeunesses campagnardes est 
unique, c’est un patrimoine.



252 05/2025

Initiation au vin  
à Chardonne  

Réservez votre matinée  

du samedi 6 septembre !

À l’occasion de la dernière sortie à la 
vigne du CDL à Chardonne, le samedi 6 
septembre 2025, nous avons le plaisir 
de vous proposer une initiation au vin 
dans un cadre authentique et convivial.
	 Nous serons accueillis par Delphine 
Morel, notre viticultrice et œnologue, 
qui élabore les vins du CDL. Elle nous 
ouvrira les portes de son domaine pour 
partager sa passion, son savoir-faire… et 
quelques bons crus !
	 Notez d’ores et déjà la date dans 
votre agenda !
Toutes les informations pratiques suivront prochai-

nement sur notre site internet et dans le prochain 

numéro du Bulletin.
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LA VISION  
DU POLITIQUE 

Christelle Luisier Brodard, 
Présidente du Conseil d’Etat
Cheffe du Département des finances, 
du territoire et du sport

Les Jeunesses campagnardes,  

véritable foyer  
de cohésion !  ©

FV
JC

 

On ne saurait parler du Canton de Vaud sans mettre 
en lumière les Jeunesses campagnardes. Véritable 
foyer de sociabilité, de rencontres intergénérations, 
d’engagement citoyen et de cohésion, les Jeunesses 
sont le sel qui perpétue les traditions et partie  
intégrante de l’identité de notre Canton, au même 
titre que les associations politiques, sportives et 
culturelles.
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Revenons sur leur origine. Après la fin 
de la seconde guerre mondiale, le 

monde paysan lutte contre l’exode rural 
vers les villes. En 1919, Albert Jaton, géo-
mètre et président de la Société de dé-
veloppement de Morges et Hector Bron, 
vétérinaire et Président du Grand Conseil 
en 1950, s’unissent pour créer « La Fédé ».  
La Fédération Vaudoise des Jeunesses 
Campagnardes (FVJC) est née. Les Jeu-
nesses Campagnardes deviendront une 
école de vie pour les jeunes Vaudoises et 
Vaudois. Au fil des ans, les frontières ont 
bougé, la technologie a fait des bonds 
en avant, les valeurs ont évolué mais les 
Jeunesses, elles, ont réussi à maintenir 
leur ancrage et leur état d’esprit tout en 
s’adaptant aux préoccupations du XXIe 

siècle. Dans notre quotidien toujours 
plus connecté et plus globalisé, les Jeu-
nesses occupent une place essentielle 
dans la formation du vivre ensemble, tel 
un retour aux sources et à l’authenticité. 
Pour beaucoup, c’est là où l’on fait ses pre-
mières armes, où l’on se serre les coudes 
et l’on avance ensemble pour faire valoir 
ses intérêts communs et mener à bien 
des manifestations d’envergure telles que 
la Cantonale.

Car il est vrai que «La Fédé » incarne des 
moments de convivialité, de rencontres 
et d’échanges et joue un rôle central dans 
le renforcement de la cohésion de ses 
membres. La cohésion, partie intégrante 
du programme de législature cantonale 
2022-2027, est une donnée essentielle à la 
qualité de vie et au bon fonctionnement 
de la société. Elle doit animer les indivi-
dus, les générations, les régions et les dif-
férents niveaux institutionnels de notre 
pays et de notre canton.

Le lien entre «La Fédé » et l’Etat est im-
portant et bien réel. En plus de quelques 
députés qui sont passés par la case « so-
ciété de jeunesse », il existe une chambre 

consultative de la jeunesse, une commis-
sion extra-parlementaire dont fait par-
tie la FVJC. Cette commission préavise, 
prend position ou soumet des proposi-
tions au Conseil d’Etat. Dans sa politique 
de l’enfance et de la jeunesse, le Conseil 
d’Etat reconnaît officiellement « l’utilité 
publique et sociale » des sociétés de jeu-
nesses et soutient financièrement, par le 
biais d’une convention, la Fédération Vau-
doise des Jeunesses Campagnardes. Pour 
que les Jeunesses et leur faîtière canto-
nale puissent encore longtemps déployer 
leurs activités et tisser des liens.

Notre société est parcourue de clivages 
qui, si nous ne les traitons pas, peuvent se 
transformer en divisions. C’est dans cet 
esprit que les Jeunesses Campagnardes 
et la FVJC incarnent les défis que nous de-
vons relever : faire des disparités locales 
une force, faire converger les avis diffé-
rents vers un même chemin, transmettre 
les traditions et le savoir-faire pour que 
perdure l’identité de notre terroir vau-
dois. 

« Sans les Jeunesses,  

le Canton ne serait sans 

doute pas le même. »
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Les limites de la libre parole, son expression par la caricature et les défis que pose 
le wokisme à ce droit fondamental ont été des thèmes au centre de l’édition 2025 
de cette rencontre annuelle co-organisée par le CDL, qui s’est tenue samedi 8 mars.

Pas moins de 70 personnes ont répondu 
à l’invitation de l’Institut libéral, du Cercle 
Démocratique Lausanne et de votre men-
suel favori en dédiant une journée de 
leur week-end à ce colloque à l’ambiance 
conviviale et intellectuelle. Cette année, 
la Journée libérale romande a accueilli 
l’essayiste Alain Laurent, le professeur 
de l’histoire de l’art contemporain Phil-
lipe Kaenel et le journaliste Jonas Follo-
nier, auteur de La diffusion du wokisme 
en Suisse, dans un hôtel de la capitale 
vaudoise.

Limites de la libre parole

Venu de France malgré la découverte 
d’un obus sous la Gare du Nord la veille 
de son départ en train, Alain Laurent 

s’étonne du peu d’écrits qu’il a trouvés à 
propos des limites de la liberté d’expres-
sion chez les penseurs libéraux. Dès lors 
que ce principe existe dans la Déclaration 
des Droits de l’Homme, il est difficile de 
définir ses limites. D’un côté, l’injure est 
interdite, ce qu’Alain Laurent semble te-
nir pour une bonne chose. De l’autre, «on 
ne peut interdire tout ce qui blesse sim-
plement parce que ça blesse».
	 L’essayiste assure que l’Etat n’est pas 
le seul à pouvoir réprimer la liberté d’ex-
pression. C’est aussi le cas de groupes de 
pression idéologiques, tels que Daesh. En 
France, il arrive même que des factions 
se servent du système juridique pour 
exercer leur censure via le dépôt d’une 
plainte pour «discours de haine». Pour le 
philosophe, il importe de lutter contre les 

      	Sam Lécole    	
	 «Le Regard Libre»

La liberté d’expression a été au cœur de 

         la Journée libérale
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	 restrictions à la libre expression, car elles 
engendrent l’autocensure via leur intério-
risation consciente ou inconsciente.

Caricature et censure en Suisse

La liberté d’expression, la caricature en 
teste les limites. C’est ce qu’appuie en-
suite Philippe Kaenel dans son exposé. 
Elle permet aussi de rendre compte de la 
réalité de manière plus fidèle que le des-
sin, en grossissant les traits pertinents. Le 
conférencier s’accorde avec Jean Huber 
sur le rapport entre caricature et des-
sin, qui serait le même que celui entre 
l’ombre et la lumière, nécessaires l’un à 
l’autre.
	 Agissant sur le réel, cette forme d’art 
exprime également des théories so-
ciales sans forcément remettre en cause 
la structure de la société. Au XVe siècle, 
Martin Luther comprend le pouvoir de 
l’image et s’en sert. Le pamphlétaire 
Thomas Murner dévie alors les images en 
caricatures pour contester ses idées. Un 
siècle plus tard, elles sont encore quali-
fiées d’«images outrageuses». Actuelle-
ment, même si elles peuvent toujours se 
sentir injustement attaquées, les person-
nalités publiques doivent accepter d’un 
point de vue légal les déformations de 
leur représentation.

Wokisme et interdits

C’est en définissant son sujet que Jo-
nas Follonier, auteur de «La diffusion du 
wokisme en Suisse», entame son inter-
vention de clôture. Selon le professeur de 
philosophie à l’Université de Neuchâtel 

Olivier Massin, le wokisme – ou politiques 
de l’identité – désigne une idéologie qui 
défend les postulats suivants: les rela-
tions d’oppression sont omniprésentes, 
elles définissent les identités sociales, et 
une victime n’a besoin, pour être recon-
nue comme telle, que de se dire victime.
	 Jonas Follonier constate la présence 
de ce mouvement en Suisse. Entre af-
fiches au langage inclusif et conférences 
annulées, le rédacteur en chef du Regard 
Libre cite un exemple de formulaire de la 
Radio Télévision Suisse (RTS) pour le sou-
tien à un film comportant des champs à 
compléter notamment sur le genre ou la 
religion des membres de l’équipe.
	 Chez les wokes, toute offense venant 
d’un groupe «dominant» s’assimile im-
médiatement à une oppression, et toute 
oppression à un tort, donc toute offense 
venant d’un groupe «dominant» doit être 
interdite. Ces interdictions restreignent 
par définition la liberté individuelle, y  
compris d’expression. Cela fait du wokis-
me une idéologie libérale, d’autant qu’il 
pose que les groupes ont des droits, alors 
que le libéral soutient que c’est l’individu 
qui a des droits, en vertu de son humani-
té et non d’un quelconque autre groupe.
	 Un point ressort des trois confé-
rences: la liberté d’expression est  
fondamentalement tournée vers les 
autres. Nécessaire à la confrontation 
de la pensée individuelle, elle permet 
le développement de cette dernière et 
de la société. En témoigne cette jour-
née animée de débats, parfois vifs.

Abonnez-vous au mensuel romand Le Regard Libre, axé culture et 

débat d’idées, directement sur son site internet (www.leregardlibre.

com/abonnement) en profitant d’une réduction de 10.- CHF pour les 

membres du Cercle démocratique avec ce code promo: CDL.
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Quand on pense aux Jeunesses cam-
pagnardes vaudoises, ce sont souvent 
les fêtes de village qu’on appelle les 
Girons, les cortèges en musique et les 
fameux bals qui viennent à l’esprit. 
Pourtant, derrière ces images joyeuses 
et colorées se cache une aventure hu-
maine unique, tissée de rires, d’amitiés 
profondes, d’engagement et de mo-
ments partagés.
	
Entrer dans une Jeunesse, c’est s’ouvrir à 
une seconde famille, une famille choisie. 
C’est rejoindre un groupe où chacun, quel 
que soit son parcours, trouve sa place. 
Au fil des rencontres, des répétitions de 
théâtre ou de tambours, ou des assem-
blées pour préparer les manifestations, se 
créent des liens solides, souvent pour la 
vie. On apprend à compter les uns sur les 
autres, à s’écouter, à partager. Combien de 
longues soirées à refaire le monde autour 
d’un verre, de week-ends à monter les bâ-
timents pour les Girons, à décorer la salle 
communale pour le prochain repas de 
soutien ou à préparer le plus beau char 

pour les cortèges ? Ces moments soudent 
et laissent des souvenirs impérissables.
	 Mais la Jeunesse, ce n’est pas que du di-
vertissement. C’est aussi une école de res-
ponsabilités. On y apprend à organiser, 
gérer un budget, coordonner une équipe. 
À une époque où l’individualisme pro-
gresse, ces expériences collectives sont 
si précieuses. Elles forment des jeunes 
capables de s’investir pour leur commu-
nauté, de faire vivre la culture locale !
	 Et puis, il y a tout l’aspect ludique, essen-
tiel. Car grandir dans une Jeunesse, c’est 

LES JEUNES  
ONT LA PAROLE... 
par Pauline Germain
Conseillère communale à St-George et membre du JLRV. 

Les Jeunesses campagnardes vaudoises: 

bien plus qu’une tradition,  
            une école de vie !
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aussi savoir s’amuser, profiter de la vie ! 
Entre les Girons d’été, les Cantonales tous 
les cinq ans, les camps de ski, concours 
de tambours, concours théâtraux, tour-
nois sportifs ou soirées à thème, chacun 
trouve son bonheur. On découvre le plai-
sir simple d’être ensemble, de rire à en  

pleurer, de danser jusqu’au bout de la  
nuit, fiers de faire vivre une tradition qui, 
loin d’être poussiéreuse, continue d’unir 
les générations !
	 Dans nos campagnes, les Jeunesses 
sont le cœur battant du village. Elles 
animent les rues, portent les traditions 
et donnent à la vie locale cette chaleur 
humaine si particulière. Pour beaucoup, 
elles représentent une étape vers l’âge  
adulte, un passage où l’on apprend autant 
sur soi que sur les autres.

	
Aujourd’hui, alors que nos campagnes 
évoluent, il est d’autant plus important 
de rappeler le rôle irremplaçable des 
Jeunesses : ce pont entre passé et avenir, 
entre mémoire des anciens et énergie des 
jeunes.

Alors, à toutes celles et ceux qui hé-
sitent encore à franchir la porte d’une 
Jeunesse : allez-y. Vous y trouverez bien  
plus qu’un groupe, une expérience hu-
maine joyeuse et riche de sens.

On découvre le plaisir simple 
d’être ensemble, de rire à en 
pleurer, de danser jusqu’au  

bout de la nuit.  

©
 F

V
JC



32 2 05/2025

On est certes encore loin de la tron-
çonneuse du président argentin 

Javier Milei ou du «DOGE» d’Elon Musk, 
mais cette LACRE entrée en vigueur le  
1er octobre 2024 exhale elle aussi un  
petit parfum de dérégulation, ou plutôt 
d’optimisation de la réglementation. Il 
serait sans doute excessif de parler de 
libéralisation.

L’application
Pour l’instant, difficile de se rendre 
compte d’une concrétisation de cette 
nouvelle loi. Elle n’apparaît nulle part 
dans la jurisprudence ; normal, elle 
s’adresse finalement aux parlemen-
taires ou à l’administration. Creusons un 
peu. Lorsque l’on tape «LACRE» dans le  

 
moteur 
de recherche du site 
de la Confédération 
admin.ch, on obtient 
«0 résultat trouvé». 
Courage, essayons 
parlement.ch. Là, 61 occurrences 
apparaissent. Premier constat: cette loi 
intéresse surtout le politique, mais peut-
être moins l’administration. Les numé-
ros de documents montrent en effet que 
la préoccupation découlant de cette loi 
porte avant tout sur la réduction de la 
bureaucratie, l’efficacité économique, le 
frein à la réglementation, le souci de son 
coût, la paperasserie, la transparence, 
etc.

DROIT AU BUT
par Pascal Nicollier
Orientation juridique du Cercle Démocratique

Une loi 
       pour moins 
          de lois
Nombreuses sont les personnes qui se plaignent de l’inflation 
législative, mais peu d’entre elles savent que le parlement  
a voté une «loi fédérale sur l’allégement des coûts de  
la réglementation pour les entreprises» (LACRE), qui  
a pour objectif selon son article premier de : «veille[r]  
à ce que les actes normatifs fédéraux soient efficients  
sous l’angle économique et entraînent une faible  
                    charge pour les entreprises».
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DROIT AU BUT
par Pascal Nicollier
Orientation juridique du Cercle Démocratique

Les effets
Mais comment s’y prendre concrète-
ment? L’art. 7 LACRE contraint le Conseil 
fédéral à choisir chaque année trois à 
cinq domaines d’amincissement. Les 
cantons et les associations faîtières de 
l’économie peuvent, à l’instar de l’ad-
ministration, soumettre elles aussi des 
idées d’allégement. Il est prévu que le 
gouvernement fasse des propositions 
concrètes au printemps 2025. Ce sera le 
premier test grandeur nature de l’effica-
cité de cette nouvelle loi. Suspens...

Un groupe d’experts
Ce n’est pas tout. Un groupe d’experts a 
été nommé par le Conseil fédéral au 
printemps 2024 avec pour tâche d’exa-
miner les missions de la Confédération 
et proposer quelques pistes. Ce travail  a 
	     déclenché une procédure de 
		     consultation en janvier 2025. 
		     Des rapports devront 
			   être présentés au par- 
			   lement tous les quatre 	
			   ans. À y regarder de 
			   plus près, pour l’ins- 
			         tant, la LACRE 
				    semble don- 
				    ner plus de 
				     travail 
				             qu’elle 
					     n ’ e n 
					     r é - 
					     duit, 	
					     mais  
				     peut-être  
faut-il reculer pour mieux sauter. Nous 
pourrons nous en faire une première  
impression dans le courant de l’année 
2025, si les médias s’intéressent à ce su-
jet, qui n’en est pas forcément un.

Une tendance?
Depuis peu, les États-Unis s’engagent sur 
un programme de dérégulation massive. 

Elle suit l’Argentine qui s’est engagée sur 
le même chemin. Ces choix draconiens 
divisent les experts sur leurs effets à 
moyen ou long terme. En Suisse, l’option 
LACRE est plus discrète et tranquille, au 
point peut-être de passer inaperçue. Sur 
le plan vaudois, il ne semble pas y avoir 
de velléité de s’engager sur ce même 
chemin, mis à part bien sûr les projets 
de baisse de la fiscalité qui ne sont pas 
anodins. Peut-on déceler à travers toutes 
ces initiatives diverses et variées, une 
tendance vers un retour plus marqué 
des idées libérales ? 

Le temps étant parfois fait de cycles, 
l’avenir nous le dira.



34 2 05/2025

Les exigences croissantes et souvent 
contradictoires des services de l’Etat 
et des communes nous touchent toutes 
et tous. D’un côté, le Département de 
l’Instruction Publique encourage vi-
vement la pratique du sport, élément 
de prévention essentiel de toute po-
litique de santé, qu’elle soit physique 
ou mentale. De l’autre, les services 
de l’aménagement du territoire ne 
montrent ni tolérance ni compréhen-
sion face aux installations et construc-
tions nécessaires à cette activité ; ils ne 

CŒUR À CŒUR
par Dr Eric Rochat
Ancien Conseiller aux Etats
Commission Santé & Social

Sport 

                       pour 

   tous
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témoignent pas plus d’égards pour les 
retards de réalisation et l’explosion des 
coûts qu’ils suscitent par la complexité 
et la lenteur des procédures dont ils 
déterminent eux-mêmes le rythme. Il 
y a bientôt un siècle, de nombreuses 
communes, souvent encore pauvres, 
prirent conscience de la valeur sociale 
et formative des sports d’équipe et 
firent l’immense effort de créer des 
terrains de football, de basket mais 
aussi des salles de gymnastique et des 
sites d’athlétisme pour qu’enfants et 
adultes bénéficient d’une activité phy-
sique, ce complément si important à 
la vie trop sédentaire que beaucoup 
mènent. Pour que chacun y intègre 
aussi les vertus du jeu collectif, de la 
camaraderie et du fair-play.

Par ailleurs, s’il a paru souhaitable à 
une majorité du peuple suisse d’ap-

prouver il y a plus de dix ans la Loi sur 
l’Aménagement du Territoire (LAT), il est 
aujourd’hui évident que cette majori-
té a voté la tête dans le sac ! Prenons un 
exemple médical : avant toute opération 
chirurgicale d’importance, il est deman-
dé de signer un protocole dans lequel 
est précisé que le malade a été dûment 
informé des risques potentiels de l’inter-
vention et a compris les conséquences 
possibles de celle-ci. Rien de tel pour la 
LAT pour la simple raison que les lois 
et règlements d’application sont écrits 
APRES le vote ! S’il était souhaitable de li-
miter la dissémination de l’habitat au dé-
triment des zones agricoles, s’il semblait 
raisonnable de densifier les capacités de 
logement là où la situation le permettait, 
personne n’a annoncé que des villages 
seraient interdits de construction pour 
15 ans et, qu’en étroite collusion avec les 
lois agricoles, il serait impossible d’affec-
ter des parts définies de prés-champs à 
des activités telles que le sport. Fardeau 
supplémentaire, le transfert de plus en 
plus marqué des compétences canto-

nales vers le niveau fédéral qui limite for-
tement les arbitrages, les compensations 
et les exceptions, comme chaque fois 
qu’une décision est prise loin du terrain, 
« hors sol ».
	 Quelles sont aujourd’hui les réelles 
possibilités d’extension du parc sportif 
alors que nombre de jeunes souhaitant 
pratiquer le basket, le football, la gym-
nastique, le rugby, sont réduits à s’entraî-
ner sans pouvoir jouer, faute de terrains 
idoines et de salles disponibles ? Les clubs 
les plus dynamiques sont contraints de 
refuser les enfants de villes qui n’ont plus 
fait depuis longtemps l’effort d’adapter 
leur offre à la demande. Et si le Canton 
convoite avec autorité des zones favo-
rables au développement économique, 
pourquoi ne pas offrir en compensation 
des zones consacrées au développement 
sportif ?
	 Bien sûr, les terrains de football ou 
de rugby, les salles réglementaires pour 
le basket et la gymnastique, coûtent 
cher à la collectivité mais leur utilisation 
concerne tout au long de l’année des cen-
taines de personnes, hommes et femmes, 
filles et garçons, au point que le coût total 
calculé pour l’entraînement d’un junior 
au football atteint les … 3.80 Fr ! Rien à voir 
avec le ski, le golf ou même le tennis.
La mise à disposition d’installations spor-
tives adaptées doit figurer impérative-
ment dans les plans de développement 
de nos communautés. Il faudra nécessai-
rement une régionalisation mais l’effort 
de péréquation accepté pour la culture, 
la police et les écoles doit tout autant 
concerner la réalisation d’installations 
sportives adéquates. Il faut voir plus loin 
que demain et intégrer au système non 
seulement les normes des diverses fédé-
rations, les appétits écologistes et les pla-
nifications de cabinet, mais surtout les 
effectifs croissants d’élèves et d’adultes 
désireux de pratiquer le sport, pour leur 
bien et celui de la société. 	
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Sans grande surprise, je me suis retrouvé 

seul à la terrasse du Vaudois ce mer-

credi matin 19 mars. Le premier 

POINT CDL avait été annoncé dans 

nos colonnes mais faire la dé-

marche de prendre rendez-vous 

par téléphone (079’401’42’94) ou 

par e-mail (eric.rochat@bluewin.ch) 

pour venir présenter son problème 

du moment et tenter d’y trouver solu-

tion nécessite un temps d’adaptation.

CŒUR À CŒUR
par Dr Eric Rochat
Ancien Conseiller aux Etats
Commission Santé & Social

POINT

CDL
(comme Confiance, 

Discussion, 

Liberté!)

Le Cercle Démocratique est riche de 
professions, de personnalités, de spé-

cialistes en tous genres. Certains se sont 
déjà annoncés pour venir donner leurs 
conseils. N’hésitez donc pas si une situa-
tion vous tracasse, si une décision est dif-
ficile à prendre ou même – je suis après 
tout médecin de famille ! – si un problème 
de santé vous poursuit, n’hésitez pas à 
prendre rendez-vous pour le prochain 
POINT CDL qui aura lieu, dans les lo-
caux du Cercle, Place de la Riponne 1, le 
mercredi 25 juin prochain, de 9 heures 
à midi.

La discrétion et l’anonymat sont garantis ;  
si nécessaire, je demanderai à un spécia-
liste de nous rejoindre mais vous en aver-
tirai.
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LA GÂCHETTE 
par Jean-Pierre Pasche
Commission tir

Arbalète     	 Points

1ère	 Marie-Térèse Allaz	 18	
2ème	 Cécile Emery	 17	
3ème	 François Ryter	 14
4ème	 Qihong Amy Li 	 10
5ème	 Jean-Pierre Pasche	 5 

Pistolet	  Points

1ère	 Qihong Amy Li	 198
2ème	 François Ryter      	 180   
3ème	 Cécile Emery                          	 155
4ème	 Bernard Jaccaud                       	 153
5ème	 Jean-Pierre Pasche              	 151 	

Cible CDL                                              Points       

1ère	 Cécile Emery      	 235 
2ème	 René Altenbach      	 232	
3ème	 Bernard Jaccaud	 221
4ème	 Claude Tilleu	 210	
5ème	 Qihong Amy Li	 200	
6ème	 François Ryter	 199

Cible Roi d’un soir                           	 Points

1ère	 Cécile Emery	 245
2ème	 Bernard Jaccaud	 236
3ème	 Qihong Amy Li	 222
4ème	 François Ryter	 215
5ème	 Claude Tilleu       	 2 11

Cible Fantaisie   	 Points

1ère	 Qihong Amy Li	 116
2ème	 Cécile Emery	 110
3ème	 François Ryter	 102
4ème	 Claude Tilleu	 66
4ème	 Bernard Jaccaud (ex æquo)   66
	

LES ROIS ET REINES DU TIR 2024-25
Tous les résultats

Un grand bravo  
à nos championnes  

et champions!
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LE CALENDRIER
21.05.2025 
Conférence exceptionnelle 
de Gilles Kepel 
19h00, Hôtel Mirabeau,  
Lausanne

24.06.2025
Le Rendez-vous 
Visite du Château d’Oron 
16h30 au Château

25.06.2025 
Le Point CDL 
09h00-12h00, locaux du CDL, 
place de la Riponne 1 
Lausanne

28.06.2025 
Sortie d’été avec le Golden Pass 
08h15 Vélodrome

03.05, 07.06, 05.07, 
02.08, 06.09.2025 
Les apéros à la vigne de  
Chardonne de 11h00 à 14h00

À noter

ORIENTATION JURIDIQUE
Uniquement pour les membres du CDL
et par téléphone
Pascal Nicollier, tél. 021 944 42 42

COMMISSION SANTÉ & SOCIAL
santesocial@cercle-democratique.org

COMMANDE DE VIN DU CDL
Visitez la cave de Delphine et Jean-François Morel  
à Chardonne (Rue du Village 20) le jeudi soir de 17h  
à 19h, ainsi que le samedi matin de 10h à 12h d’avril  
à décembre (sauf jours fériés).

Le Blanc, le Rosé et le Rouge du CDL à Fr. 14.-/bouteille


